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PETITE MAIN 
o&ruiudeltiiitlei&e 

GRAND   ROMAN   CONTEMPORAIN 

Par Pierre SAiES 
I   Non, Marlon n*élairi>«. ne serftll jam&is 
tlawM d alla... El alle éldil tt däatottreaaAt, 

pauvre Alle, qu« ai Frinclte avail l'.ngTA- 
diUMle da tun on (cmr ta *Sa tapa «lla.Us- 
rion ne luj adreaaerait pas rair.bre dun re- 
broebe. Mala ella n'en aurait certainement 
mucun ù adesser : Car Fr.nette lui toanerail 
Boujoui'â sa ptaco auprès d'elle. Bile M Aii. 
'donnerait non seulement pour qu elle eûi un 
hivanir tranquille, assurÈ, mai» (*!»■ l» re- 

''prencre CMÀM C« quaU« dftwpywKvall de 
•a vie «ncienn«. Si donc ïlanon *t«il ja- 
louse, c 61ail simplement contre CËtte ëtran- 

Ïëre, qut. par le |>(ui grand des tiasardg. 
était entichi>e dunr de sea ouvrières au 

•oint de la iair« narcliar .sur lout te Buv^de. 
Bt comma PiMtte. nutlRrt tout« m Qerié, 

n'avait rien al d* soL n« da faoïaonenl or- 
Sueilleuï. elle s* rendail bien compl# que, 

ans l'alelier ou dans la maison, il y avait 
|>ien un« dam.Hlouiame a"ouïri*r«s ott 
M'emplovéea qof la Tilalent ft e"H«»i un 
p«u injnste que ta plus jeune (Ht consicWré« 
comnM I« iÄd«««rt. 

Seulement H n y avaH pas •* de §ervioeê, 
kcquia d« wfaliwi MaUia. U obwca Uvo- 
riaail : Il fanait en proflier 

Et cela Tirrlait 
luaaçAi déprouver UIK' 
contre leur palronne. 

-- Je ne sait vraiment pat pourquoi I dé> 
liai ail iWi Mcc aa simple layaoïé. 

Tout le n#cide 6tail tilen par« dsitB >• 
ma:aon ; en^oyôes el ouvrières y ëlaienl 
tratttes avec politesse, avec ména^emanl. 

—^ aaimcpaa ia clienlèle! disait Martan 
pcar «xpliquar sa d(>flane« : la plupart de 
ces femfties-lft ne paieront pas l 

Depuis quiaxe ar.q qu'elle roulait dans les 
makbrm pArjtienJies. «lia avait là-dessus 
l'expérience ^cne maison de raoaelgnafliedU 
ûommerciaox. 

— Qu'est-oc que ça pecl te taire t rtpli- 
oi'all Frinett« ; ai mws sommes bien payée» 
noua 1 M et Urne KunerwUd exposent leur» 
Mpi(8«<r Mm>e ilâ l'entendent ei puis cest 
peui-élre une firon pour eus d'attirer la bon- 
ne clientèle, qui paiera sans barguigner I 

— ie ne I« d:s pas... Haia ça m'ennuie, 
mof, de Iravaillor !x un »Met qui ne sera au- 
mn«ot pas pii>-é. lù A la lIvraisOD, ni qufcnd 
on enverrs h Itwlure. ni quand on r*cla- 
n.eta, Dt quand yn parlera de l'huissier 1..- 
el qui, pourtut... unira Uen^ par ft*K r^gli 
tMttde mèmtl 

Maij Mariéi n'en disait pa« phia lonff ne 
cculant pas éaiettre cerlaioe« idées datant 
oc Jeune cerernu, qui croyait lont »avoir et 
tgnorak etMror« bien des dïtftll» de ta vie pa- 

madatua Kuoerwald lui Livra. tleu& losn- 
leaus «"éfevan'. & I.ÎW franca, mn^ méaie 
demander ti queUa date en les paiera«. 

Le 1 ataali l crnl devoir le fhire observer à 
la patronna, qui répondit avec ta plus trau- 
quiltf assaruncc : 

— Uh ! moi . je »aarni titcn «« faire 
pay*r, le moment »wm. Je n'ai Jamais eo de 
laelurea impayoeâ nulle part, le tout est de 
savoir »y prendre. 

Le twaard fil entendre «tto déclaration t 
Mari;»n, qui s'imagina, dès lors, hre d'^ 
transe«, a'inquièta/iles peoeées éaas le clair 
fi^^ard de madame Kunt-rwald, cej^ yeux 
qui dévisageaient tout autant let traita et la 
»itttouette d'une cliente que sa loileUe, ce 
regard qui examinait tout autant la figure et 
les yeux de acs ouvriënes que leur travail.. 

Car celte autre obsarvalion I inquiétait 
ausA) à ce mocnent : cast qu il aurait semblé 
que madame Kunerwald, dans I« choii de 
ses ouvrières, avart voulu réaliser en petit 
rayon de beauté». Il n'y en avait pas nne 
qui r>e Tat ou belle ou Äacieuae ou gentille; 
H d<^uK places ayaat àié vacaotea, sur huit 
ft dfi petWDMs qai se prtoentn-ent elle 
agréa den« _ 
genre un^iCK^Ttnapect   alorä"-,--— .-,—. 

ouvrière» très travnllleusea, qif 
ni (es oieilJeurea Péférenœ«. 

Ce nétail que de» r1#n», tout cela, et Os» 
A peine ai Marion oaail y faire alhkaion de- 
vant le perpétuel contentement de PnoeUe. 

EU* aralt «u cell? inluiilon — presque urf Maia «lié ne pouvait se défendre d'une im- 
soupcon — It jour où madame Kunerwa|fl pression de ^ne, d angoisse même, 
hvalt accepté ane commande de deux rt|rn- ' Èi dès qu^ll*' avait «çiilté fatelier, elle ne 
teftoi d'un prh. fort élevî lWUC-4ma_^aii. 1 u serait separte pour nea au monde da>Fh- 
tnoRdatrte laquelle, ft ea moment mèiae, nette. — t moloa qw celled se se raadtt 
avait un proaè« arec aa» fournisaeurs nahi- < daM sa famille 
lueli qoi la Ira« «t partout.  mMie au   _   rsquaienl 
muslf-oail oé em paraissait dans une re- 
vu«. Il n'y axnit pa» v journal at 
rarontft ses méaavwtBfei   ßnaodei 

Mats   «la   n'arrivait que fanen^ert ; c» 
chacun était (Pès occupé d« «en côté ; Ja£- 

lul n'edtjquettne   déménageail.   sor   mari   nvaî*   dP« 
■ ^veilléee   eonlinueUes... Friiwtle. «uastt« »a 

besogne achevée ä la maison Konerwaid, 
•liïripraMait de rentrer h «on k^ indépen- 
dant. qo'MIa aimait peakiOMiémaa«. et «tt 
«lie trMvatt mitte etieaea ft BccompHr. sans 
citapter le» suioa de sa toUett«. ie sa co- 
quetterie. 

Au tond, depaia que la scission »'était faite 
entre sa faimle et «He, on eaïaaait iawiswr* 
biea ; mais en ne pouvait pas ■• ^a« la dé- 
aapprauvet-. car e» aeimit telvMla ai «île par- 
veaait h a« garder aa mlUcu de laat de 
danger«, «pi'èlle aasaMall reelMwliai. et le 
P4DI lemtkle de tous ; l'antraloeiDeQl, 
exempte 

Et Jacqueline et son mari ne viorent pres- 
que plus rue de Maabtnffe depuis certain 
soir où, arrivés il rimprovisle pour faire une 
vifiitc ft FHnette et lui demander une taue 
de (tié dan« un service qu'iU lui a|)por' 
talent, car cela manqua« encore ft aa petite 
inslailatloB, ils trwaçminl vainamaul à aa 
porte, bien q«e, de la lac, 
de la lumière aur aoivkaleon. 

Au m6ma Instant 'nne lAgèr« 
éclatait tout aoprfes^^et II» »e (tgorérenl r»- 

-  --"     laTtoi» ém lew yand« eofanL Pu 
M'bieatdt aaa quatquaa 

ftnots; qui d«ni^Bl Hr^ ^ V*' Marton : 
- MAt.i Si, voyoi«...'^n~« •». Frt»«il*'■ - 

Essaye Saac . puisque M. Frai»*« le fera 
l'air Bur le piano ' 

Prinelte éUlt donc bien chex sa voisine 
Marion ; «t lea leunes n*a B'étatont pM ail- 
les T 

Jacqueline et son mari Jié»K*™nU ne «»- 
chant » tls devaient t'^per encore plas fart 
rr faûe aavotr A PliaaUe ^'1» élaiaid 

ou Men a en aller to« d* aatte. m phia 
se niéiar. sTfc n'y étaient enressément ap- 
K\é» A une existence qui s%Mcaa4 si ca- 

jorifaernent de la r«serre (ja il« avaient 
e-onéré loi tm|>o»er. de ta ligne de conduite 
que Frtaette s'était axée ctle-radate .. 

Ola ne signiOal cependant paa qu'âne 
ieune fUle fit <]iiai|uc chose de mal, parce 
qu'Ut« paaaaii la aoirée chet une voisine, et 
quun Jeufke howwpe était avec «Usa... Oamt 
lestHB frens mémo ; CM Frioetla rtnimfUH : 

— ic laasur», Marion.. . qi« je ne raie 
pa« »«er, deva^il «es messieBrs... Ce n'eat 
pas pour aie fare prier, j'aimaibat «lu«- 
tn- f.. Mats lea paroles me reateraient daoe 
lagurge ! 

— Je val» v«us tourner le dot, «Mtnaoi- 
self*, dit un des Jnnea gens. 

8t rautre : 
— Bt moi. yui«c|«e Je serai an piano. ^ ne 

voMa ««rrat pa* non plus... Pourquoi 
a»«r paur. du raatc. de sirnpfcs — *— 

oaop plm que VMB en musiqie 
— Poor ce que |e sais, moi 1... Paar qaai- 
r malheureuse« leçons que j'ai pu pren- 

au OMisarvatoIre de Mkni-Pinaaa ! . 
KaAn... tant pie ai je vous ècurcbe l«a ovu- 
les I 
. Elto ae décidait.. El Jarquel^alRaMraa 
la figwaiaat debMt ft cAlé da tdau. 
d* om chqiM ^Mt avait laiTl fWi 
4aa kenr'paBvrBaeUl budflet ne lemr 
paa encart peroM de lut domKr. 

1.4! p^arrtsle ne éBTWI pas être «L-        .   __, 
U non pflti. caC »on accnnna^KnefMi   «t fiP  **" 
«vrlBul sei basa«. manquaiaM tf'aamra»- ^*9*> 
ce : nais sa vdlt ftvsll bien l'tCeeM «f Un»-   "** ""^ 
HK la iHlilm ta duo qutl wotett cteoter "" 
avec Fflnette : 

Car c'était c« qa'ils «spAraieM d'ele loua 
les trois : el «fest rar cela «ae gtépfcaae 
avait hMé ua piaae è Mwnon «t q«e des par- 
titions étalent arnréeg en même tempe. 

tanaétfl y avoir plus MnoMe et fta« 

ebandante tac« d» Maaar 1» »oirta «at^ 
' noiaque eaU r#iM«ail ««rtauMacat à 

« as t-e^ allpr eirWaile H^lM èd^ 
la mum tarai «aèàrab. «M aaaa» 

 «IfartMtMBMt jadb àia liptfMi« 
faam««rée Marion. 

lit bien un peu froncé ta f 

ïmiié tmp 
4eui >a«Be*Ma.-. 

sa* inéMU i ane. peu 
• 111^il»»  (Mns raCÎMM 

f beau FraMts 
naaoB amî. i|i« 
nx toi« Mie vna t_     , _ 
'< Ah • ma^ àltentlaB, am d« trtftrtat I * 
MiM^M Bt tlialtl «Hia*^ ai I« «•■*■ 

aVxiataii   fat, elfe   pbotrait pMk^tfk 
evdar.  rien qu« i"  —-—.— -— 

b difaii I ««apate t VeraMBak «t. I 

lÉ IMiI It Wr n m M» MMMl^pl «(t V% 

 «- 
<n«tt la ftha 4i 

UMM7 

LES APnCHtS M n»" '»^ 
IM 1« meilleur m«rrt*. «ol 
Un^rnitea >u Prêtre« d» •■»'« 
eue le BeUuoe. n. • Li» 

" 

"ÛBujtiftGiiiiiiis 
j-^nasfiÄ.ä''"*'* 
^•" Siéai a Part» 

M Rue de 1« Vtctwc. 60 

. Aux termes duo«^libération 
W«dt du Paa«*irJ* «tt B«U| 
SlMVuI. «DM dopl»   <•   é» 

iiéa * la «tnale d un acte tt- 
>r W* Ushot d« l^Ott^a; 

Société Anonyme. Société Fran 
«sa»* UBaryta de i:a««« ■ 
aéédaré : 

Qua lea deux mille sept cent 
einquanU ti TM) acUon» de 100 
Irano* chacune dt II Mt« Socié- 
U ont été »ouafllts par dlvar- 
«e» personne» « «i il a jté \tT- 
tt en espèces Nr ehaaua icttaa 
«rira aoaaertütar. une sonme 
Çale au auari du 
actions par lui »»u 

A cet acte a été 
tWe eontenant U» 1»m re- 
noms. ^\.ia\:\6 «1 dimWIle des 
«omerlpiawr*. le nomiro ne- 
Uatu <ou»crlt«i cl la eiûntant 

. ^b «a par M* Uahot d« laQuérao-   ;^L'^ Q: ^^^wt d» ia flwé- 

^ I Mul cnteftlstri. I Aasetatiiee «^     ,, nMrt£ ■» n»  «ni«   «e ■eÙTcrtreKlst«. rA«»eoiï)l*e «*- 
■Irsic «xlraordinaire de« actiwi- 
Mlres de la Société Anonyme di- 
M Soclôlé Francaiic ■ La t»- 
rru de Comlo« •«?"».!* "JJ 
«t ft Part», rue de U \ycum- 
•• », a décida ;       _. *_ . 

l-Öü«leoapilaljfi*l<WÄS rifîoilUvemeM en alMont m MO 
&DC« «cratt dlvM IB actiow Je 
m irftnci ol qucjliaque .TAI"" 
ancienne seratl 
004 Utrea nota 
f 0"c k aat—. — «y ^ 

SÏ^^Sdaq  «nia se«, tfm 

coiilre 

lin« (t7S.flDl ffScs 
ode«rtK«IHe«aM 

an espèces, cl ••«> 
•splUI ««rail paru 
«ni iBiiio baao« {^ 

Ladite A«»«M*» ■ iw»» 
tous pouvoin a« Prtaldeat do 
«Dfudl J WBilBMfallaB éralM 

«e fatra tédtckrMMl noBfr 
•t, d'une façon irtalrM», d« (al- 
ae le néceaseliv. -4* d« idaMatr 
FaufmeaUltDa dc olMlal. 

« 
MvftDt »cU ran «W M»^ 

kDt « H OuÉranuenalB. aotai 

m \Mm liTiiMahiniiirii 

Par up« déUbéryUpo_tf dal» 
du llBj^flt«"^ Jmlt  iHv lïr 
cent neuf. I Assemblée féaén 
d» toQi Mv AcMmiMrw suc« 

ftryV« CÔSflfi« . 1 : 
r Recoanu la sincénlé d« la 

déclaration d« »owcrIpUens el 
d« u«wM» une par la Pr*> 
•ManI «u Cans«« de h dite «o* 
elélé, oiLt terme» de l'acii reçu 

mil neuj 

iaTiXon «Tté aâpfS» mt le- 
ttons d« eant francs. )e* arlidei 
«, r el IT de« stauits sont msdi- 
«b (t nBpMM alMi «ae suit t 

Art.« 

• En   repreeeohllin   de iMi 
• Bp«a*l.ll îMaMnMft M^ft- 
< nie Veuve A    LolacMr.   tepi 
• niiie daa ceni« aettsn« enlû 
4 rement Itérées au ^plUl M au MIUi 4 

es elMaa* 

La Ibads aoelal «at flxt ft h 
- "     dc un aiilUi« «al sl!- 

I le iWBQ« divta#e en onze mil- 
le adiaoa de «cal trinc» «ba- 

I OUM. 
. lia 
«itla 
»Hé«  ,  
dé la SoMld ft Ua*«a A'cuve 
A. ■               ■ 

Et W ^«Û Mb èCK aJS 
aetlona ftOMacnta an «l«éi   ' 

hrtt* 

pour extrait, 

U Coaie« i-MaiaUfraliim. 

ExpédiUon» de» déHbéraltona 
df» 1" cl H i^* B' >*e I aete no- 
tarié du vsnst-deu^ Juin i.in.1 
[liu dc lu liste V atuieî;éc ont iü 
'^--'-   le tr«nle Juit. nu «r.i- 

Arrartdlaaemeni «la l'nrli et du 
Irlbunal do Commerce dc ta 
ïSelne. au arallc d« la loatioe de 
pals de Ouesioy - fti - Défie 
iNaMi et du ThIMntI de Offl- 
ia«rce do tille. 

Pour meolicn. 

de la MqM 
Gatrlclle > 

. „   - urttn Jo- 
■re-Tammiaaalre et M tMiouvrv 
liquidateur pruvMutl«.        Vt9 

TRIBUNAL    DE    OOMUEHCE 

nier, au Ris«, ft SaaIiO. 

Commerce dc Ulla, «alls das U- 
quidaUana judiciaires  le I Jull- 
Icft 1900. ft II heures i/4 '  
lia. noui 
d« ééai 
nan«   W. 

incl«s«|dit»Hur 

OtlT DE IA Rf.WnO(f 
Examaa da ta aituftlioo du 

débilew : 
Avifl ft donner siir la oomtoa- 

>ion du IkjiiKlAteitr déHnMf ; 
Ele^-lian de conlroleure 

- MM 1« créaoc 

NOTA. — Le premier chiffr« ait I« aani«r« du recittre m&tncuW' — ^ U »uil« 
1   indiquas  les  ooiDaelpréBonu du déposant, n date de It première open- 

Uon. 5ion Af^e ä cette époque,, la (tite et le Kea de sa aiisaaihce,    »aa   dtHTiictta, 

ont en outre «fornulî que. «M 
> présent, ils pourront rcindB« 
m arMÏe tan tilr<« de cré«i- 
es accompBfinés d'un boefr 
eau sur pupicr libra, IndJadM« 
ia»edHlie>«ll«»Ma^ 

CAISSE DtpARGIt£ DE T0URC0III6 
Comptes abandonnés depuis Tannée 1879 

Ejtéoatfûn tht Mftln 4 dt la hi du ? Ma/ 18S3 «t 20 de otUt du HÙ JuHhl IB 

teoriqu'il s'cal écoulé un délii de Ircnle ans, h partir lant «u damier vera^ 
ment ou rembounemeal qua da toui Ktut de renie et da loalo autre opéraiian 
efactuéaàlademndaëesdépaaaala^laB aOcnme^ qua 4«t)a«iMnt les Caisaaa 
d*éparfne à laun «ornâtes sOBt pfaaerttaa * leur éptrd et rtnartata entre les r.ats- 
ses d'tpargoe pour 2^ et l«a Soei«lés de aecours Diuloeli yosaédant des caissai 
di rctnileï pour MB aiilree 3Ä^- 

A l'égaru def versemenla faits nous la oondilion ftlipulée par le doaaleur qva 
le titulaire n'en pourra disposer.qu'&itrés uae époque déteraùnée, le délai da 
tieale ui» ne caurl qu'à dalcr de aelle «poq«. 

A I'é0Vd dM aammea dénos^aa pour le compta 4ea rMnplagaiMa dma taa 
atinéas de lerre al do mar, le délai de trenM «né ne coitft qut partir 4e lexpin- 
tlOB de laor engagrtienl. 

Dana tatu laa cas, laa mun» de.^ déposaotn seront publiée au Journal 0//iH«l 
et dans la feuille d'annonces judiciaires do l'arronduMnient a<l est sitiée ht 
C&iss« d'épargne dépositaire. 

, 6alit excels 4a la|Wbflaation en verta de l'arUala ■ dM la loi do flnnnma 
du ?t 3«ril 1006, lea oauptcs «ont le montafel en capital at IMMli est inférieur ft 
5 trancS. 

En exécution des dispositions légalas ci-dessus rappelées et résultuit dM 
artKlei4delftloidu7maiU63at2ftde calM du20^lai WB6. Mr d«|Man« 
dont lé? noms TOtvaat softt Informés (hia tes dépMi el-tteascntt MMW po«r 
taatluelSladcniMrafliÉndMaeiillMflata le roaraiM «e Pamfe 1879 et qiü 
aont abandonnés dapuis celle époque, siU ne sont pas retirés du- f Juillet •■ 
U «êcembra procham ioclus« seront le l' iioaier IviO atleinM par Icpresrrif»- 

I ayants droit, sont, an oonaéquence, Invil^s » taira, pandant ta *é]»i de 
■ " toutes le» ffllfeor— -'—■'-'-— ^—«-  '- •   -» iqui leure^l imparti. W 

d*«MH|M« da Tourcoing an vue da pr^vMiir tteptrotMaa 
UÔé « «a «aaaervar ataai la proprtett da laun liiaAa. 

^siäaSi da la Oiaa« 
«fltgmçrli. 

sa profession, la date et la nature <>e la dunitra   opéfalion,   lo   montant  sctael 
do capital, el quand il y a lieu, le montant des tnscrl&tlons de reniai. 

Quand il n'y a eu q u'une sa«ile opératioa ilui a M fc la loif la pmnièf« et ta 
dernière, une seule date esl indiquée. 

CAIftU   CKNTRALK 

*"* Tl'WrdP'SrflK? fj'ÎS 
bre l«l. s »n«, »5 octiAre.1»!. 
Vatoncttnw, Toorcnine, Want. 
30   novembre ISW.  Hernbourse- 

Mt OâjCShOY Roeolle ifinjeit», clU- 
MÎBMtJS nevauMv l»é,rajMi, 
tarT tn. fourtraL TofercdK. 
tm de la a«*c. K, eoMuHM^ 
9 »Trter larATtantaMaSenL 1tt.ll 

?m OBÎffiKvfaL FlarreAwi dé Duioir 
Umda. S févrl« wf. M^MM M 
octobre IIM « Co«0«art ^ Toat 

78»   B| 
U.H 

IWfcS^ÄC-.«, 
f «cta» iaa»yatair. il Bt «7». 

PLA^iiMrro«B«B«. «até«. #- 
■balatra a avril W1U» ana, M. 
iMmaig. raa «a %te.  ««^ 

lt4W   iMUj/iUO ftaeta^étewa da fclat- 

■I.   Tbi' -" 

lutumiîNuiv 

 ,.-, n däerin jni ti 
M.. T   tilMe. UM    ■»y»*!. 
aîur.Tl aoai 197». ReiäEIwra»  

140«   BARIStf -   - 
Qols el ^t,    

Firtiti(inm_ 

A V£XDttB 

PMI«««!«. 

VILLE 5Ê LILLE 


